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    Les outils du tavillonneur   
 

    Ecoutons d’abord Jean-François Robert sur le sujet1 :  

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 
1 La mémoire des Combiers, 1995, p. 21  
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Le banc du tavillonneur, un simple tronc écorcé avec une encoche pour placer le tavillon et 

quatre pieds. A gauche le reposoir, un pair de tavillons, la mailloche.  

 

 
 

Le reposoir, avec des pointes sur la partie inférieure pour mieux adhérer aux premières 

rangées de tavillons du toit.  
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La boîte à clous. Ceux-ci sont absents. On pourrait en découvrir sur quelque vieux toit encore 

tavillonné de la région.  
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Le fer à tavillon ou départoir. 

 

 
 

Le dévidoir. La ficelle, imprégnée de craie rouge pillée, est tendue d’un bord du toit à un 

autre, et, pincée, elle dépose sa couleur  sur les tavillons sous-jacents.  
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Le marteau-hache à « talon haut », avec sa table de frappe longuement pédonculée. 
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On remarque sur le fer des marques qui permettent de mesurer quelque écartement des 

tavillons.  

 

 
 

Tavillonneuse et tavillonneurs en train de refaire un pan du toit d’un chalet. Les tavillons en 

paquets paraissent coincés entre les lambourdes de base. Pour l’heure on prend appui sur les 

rondins inférieurs.   
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Assortiment de fers à tavillons. 

 

Du bois prêt à être travaillé devant la maison d’Armand Golay, tavillonneur à ses heures !  
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Fête du vacherin vers l’an 2000. Armand Golay, garde forestier, tavillonne !  
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